
   MURMURE DE CENDRE 

 

 

Tu portes en toi la bûche du foyer 
Avant qu’elle ne devienne cendre 
Le sable de la mer 
Avant qu’il ne devienne verre 
Le nuage de novembre 
Avant qu’il ne devienne pluie 
Neige grêle ou grésil. 

 
Tu es fragment d’enfance 
Etincelle de vie 
Graine de sel et d’eau 
Et la glaise qui colle à tes pieds 
T’empêche de marcher. 

 
S’en souviennent les grand sapins 
Nés au bord de ton berceau 
Eux qui gardent encore entre leurs branches 
Les écrits du vent 
Comme la note ultime de ton histoire 
Ecrite sur la pierre du silence 
Et qui se demandent 
Comment renouer l’homme à l’arbre 
L’arbre à la forêt 
La forêt à la nuit 
Et la nuit à l’étoile 
Quand la terre se fait lourde 
De ton sang  
Et de celui des autres. 

 


